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			Enfant malmené par un père violent ; chéri depuis ses premiers pas par une mère qui lui voue un culte ; décidé dès l’adolescence à faire une carrière artistique, Tom Cruise n’a qu’un seul secret pour rebondir lorsqu’il se trouve face à un mur infranchissable. 

			Et plusieurs se dressent devant lui, comme s’il était poursuivi par un destin de malheurs : des doutes dans ses amours ; des procès à rebondissement ; ses engagements personnels dans la scientologie ; les portes d’Hollywood qui se ferment devant lui ; des campagnes médiatiques déstabilisantes. 

			Tom Cruise n’a qu’un seul secret pour garder la tête haute et maintenir le cap d’une vie qu’il construit en chef d’orchestre avisé. 

			Son secret, il le protège. 

			Il le préserve. 

			Il n’en parlerait jamais, peut-être parce que la pudeur profonde qui l’habite l’en empêche. 

			On dit volontiers que le séducteur du 7e art a un regard de braise qui ne cesse de le porter depuis ses débuts au cinéma. 

			On dit souvent que ce regard de jeune premier romantique – à faire chavirer les cœurs – cache une armure solide, difficile à pénétrer, qu’il s’est forgée dès l’enfance pour se protéger des coups de la vie. 

			Cette armure est sa force dans laquelle il range soigneusement une maturité à toute épreuve, qui l’aide à digérer ou à distiller les émotions qu’il reçoit et les ressentis qu’il exprime. 

			Tom Cruise a de l’intuition.

			Sa sensibilité est souvent à vif, mais il sait la nuancer par un jeu de maitrise gagné avec le temps, au fil des circonstances. 

			Dès que la roue tourne en sa défaveur, il développe presque naturellement des défenses qui multiplient ses résistances contre les attaques, les entreprises de dénigrements diverses. 

			En réalité, plus il est en danger, plus il est puissant. 

			L’épreuve est un défi qui ne l’effraie pas. 

			Au contraire, elle le conforte, le réconforte, le grandit. 

			Le péril serait un terrain de jeu dans lequel il trouverait facilement l’issue de secours, la porte de l’apaisement qui laisserait, loin derrière, les complications, les dangers, les risques d’embourbement. 

			Son cœur n’est pas un roc insensible, bien au contraire, mais avec l’âge il a appris à montrer ce qu’il a choisi de montrer. 

			Dans les situations où il faut se battre, il devient un combattant infatigable. 

			Lorsqu’au contraire, le charme doit opérer, il fixe d’un regard hypnotique ses interlocuteurs. 

			Tom Cruise a cette souplesse féline qui permet à tous ceux qui y ont recours de s’adapter à toutes les situations, de se fondre dans le décor de la scène qui sera la leur. 

			Rien ne l’atteint et tout le concerne, l’interpelle, le touche. 

			Il est à la fois souriant, ouvert, accessible, en phase avec le monde extérieur et tout à l’opposé. C’est-à-dire intraverti, silencieux, solitaire, plongé dans un monde à lui, coupé du reste pour des temps de méditation. 

			Son choix de vie n’est pas son secret. N’est pas un secret. Les médias du monde entier ou les sites internet le pistent régulièrement et le photographient ici ou là. 

			Son secret est au fond de lui, derrière sa carapace robuste, dans cet équilibre qu’il a trouvé pour exister face aux vents hostiles. 

			Sa machine intérieure est si rodée qu’elle lui donne des ailes pour aller là où les autres ne vont pas. Et tenter des sauts d’ange ténébreux dans les eaux troubles de ces horizons inexplorés, vierges de toutes expérimentations. 

			A force d’être présent, là où on ne l’attend pas, cela lui permet d’avoir de l’avance et d’être dans la position de celui qui bondit pour courir vite, en anticipant son propre futur. 

			Ne lui demandez pas ce qu’il fait aujourd’hui, il est déjà en train de penser à demain. 

			Cet actif qui n’en rajoute pas n’emprunte jamais de routes parallèles, il met le turbo en fixant son objectif et le chemin le plus direct pour y parvenir. La rage de vivre – à son image – qui gronde en lui est très certainement le moteur de tous ces fils qui l’habitent et qu’il tisse en étant le marionnettiste de lui-même. 

			Est-ce pour cela qu’il se plait à réaliser des cascades ? 

			Le 7e art aide Tom Cruise à s’accomplir, à trouver un épanouissement qu’il n’avait pas encore trouvé en dehors des plateaux de tournage. Les cascades sont effectivement le reflet de ses audaces calculées. Il semble flirter, avec la gravité, avec une incroyable légèreté. En domptant le danger, il se rassure sur ses capacités, sur ses pouvoirs à dominer l’extrême. 

			Tom creuse dans le sillon de la vie son itinéraire les pieds sur terre, la tête dans les nuages. Il est comme un acrobate perché entre le classicisme et le modernisme, attiré par des prouesses originales autant que par des comportements traditionalistes. 

			Lorsqu’il court au cinéma après une morale de l’Histoire, c’est toujours pour laisser à ses héros, même les plus libertins, le droit de conclure sans perdre la face. 

			Prendre des risques en réalisant des cascades n’est certainement pas pour lui une bravade de plus pour épater la galerie, mais une lutte contre lui-même destinée à mettre chaos les chapelets de doutes qui peuvent encore guetter ses pensées. 

			Tomber d’une moto, sauter d’un immeuble, c’est aussi une manière à lui d’inverser les prédictions qui le voyaient, plus jeune, échouer, rater sa vie professionnelle, finir sur le banc des accusés, incapable de se maitriser. 

			La cascade et son lot d’adrénaline sont bien les voies qu’il emprunte seul pour être face à lui-même. Et à personne d’autre. 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

		


		
			Que dire de la Scientologie ?

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			Rien de plus que l’on ne sait déjà ! 

			Son choix lui appartient. 

			Sa liberté de citoyen américain l’autorise d’autant qu’il est plutôt discret sur le sujet, loin d’en être un ambassadeur adepte du prosélytisme débordant. 

			Il y souscrit comme s’il suivait une pratique familiale, recommandée par sa première épouse et probablement surtout par sa mère qui n’y voyait que des avantages pour son fils. 

			A une autre échelle, et sans aucune comparaison, Elvis Presley, sur l’insistance de sa mère, a appris à jouer de la guitare avec le fils du pasteur de la famille plutôt que de trainer dans les rues de Memphis. 

			Et, à sa façon, Barry White – la voix en or multi récompensée – doit à la chorale de Gospel, à laquelle sa mère l’avait inscrite, de ne pas être retourné en prison pour de plus longs séjours, lui qui s’était dit qu’un jour – pour s’en sortir –, il deviendrait joueur de basket professionnel. 

			A chacun son échappatoire. 

			En franchissant ce pas, Tom Cruise s’engage en adulte dans une voie particulière. 

			En investissant dans la Scientologie, il s’offre ce qu’il pense ne pas encore avoir trouvé dans la société.

			Il cherche à exorciser les souvenirs destructeurs d’un père dont il porte encore en lui la marque des humiliations. 

			A cette époque, dans « un foyer sans avenir », rien n’était facile pour Tom Cruise comme pour sa mère. 

			Qui a entendu leurs appels à l’aide ? 

			Qui les a vraiment accompagnés pour sortir d’un traumatisme psychologique ? 

			Ce choix qui fait parler, il l’assume entièrement de façon personnelle et factuelle, et cela il l’a appris très tôt en accédant au show-business où il joue le jeu de la médiatisation de sa vie, mais dans lequel il distille les messages qu’il a sélectionnés. 

			Sans trop en dire, il semble tout raconter. 

			Le ton de la confidence et l’effet surprise qu’il concocte sont des alliés qu’il affectionne tout particulièrement. 

			Tom Cruise ne compose pas, il est ce qu’il dit qu’il est. Il est ce qu’il montre de lui-même. 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

		


		
			Quelles sont les femmes de sa vie ?

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			Elles sont nombreuses et tiennent à ses côtés des rôles différents. 

			Il y a ses aventures sentimentales, ses bonheurs de père de famille qu’il a laissé filer dans les médias.

			Mais, ce séducteur à l’écran qui sait aussi en jouer loin des studios de tournage, est un timide, plus à l’aise dans la solitude que trop entouré. 

			Il a grandi avec et s’est fait une raison. Ceci explique qu’il a avancé dans la vie avec un cercle d’amis très restreint. Un cercle d’ailleurs qui n’a pas beaucoup évolué au fil des années et de la maturité. On lui prête un nombre de conquêtes importantes, il n’en dit rien. La réalité semble bien différente et correspondrait à la personnalité qui est la sienne, avec laquelle il a grandi depuis son enfance. 

			Les femmes qui l’entourent sont d’abord conseillères, confidentes, admiratrices, fidèles au pacte de la confession qui jamais ne sera trahi. 

			Cet intuitif sait qu’il peut compter sur ce qu’il ressent au contact des autres. Il voit dans ses interlocutrices ce qu’elles ne montrent pas. 

			 

			Se sert-il alors de son intuition comme d’un gilet pare-balles ?

			En tous cas, il s’y réfère pour anticiper dans la mesure du possible tout ce qui peut l’être. 

			A vrai dire la femme de ses femmes reste sa mère. Celle qui a toujours été là, dans la misère des débuts difficiles d’une vie privée disloquée, sans équilibre ; dans les grands moments où la gloire mettait en lumière les talents de ce fils prodige. 

			Mary Lee, avec ses valeurs qu’elle lui a inculqué – comme sa combativité à laquelle il assiste très tôt –, reste la référence absolue, son point d’équilibre, son ancrage, son soleil pour éclairer les lendemains incertains. 

			Aujourd’hui disparue, son absence est un poids qu’il sait apaiser dans « les souvenirs » comme dans « les paroles » qu’elle lui a légués à la manière d’un héritage spirituel. 

			Mary Lee a toujours accompagné sa vie. Elle reste au sommet de la pyramide de sa mémoire. 
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«Ilya quelques années, je ne les compte plus car le souvenir est
intact, j’ai croisé Tom Cruise au Festival de Cannes.

Les yeux dans les yeux.

Un silence entre deux regards bleutés.

Un échange sans mots pour une intensité presque fraternelle
que je ressens encore aujourd’hui et qui m’a probablement
appris beaucoup plus sur sa psychologie, son allure profonde et
détachée, que toutes les biographies qui lui sont consacrées.
Comment celui que I'on surnommait Tom Pouce, dans son dos,
est-il devenu Tom Cruise ?

Qu'y a-t-il derriére ses mots, ses postures, ses interrogations ?
Les clefs de son secret ouvrent les portes de sa personnalité.

Un livre court comme la rapidité de nos regards échangés, mais
aussi durable qu’un clin d’ceil inattendu ».

Pour le comédien Michael Lonsdale, « Philippe
Legrand vient vers vous comme un psychologue
discret qui prend le temps de vous écouter.
De regarder. De comprendre. Ses interviews
apprennent sur soi, sur les autres, tout comme ses
portraits... ».

Philippe Legrand est lauteur d'une dizaine

de livres. Journaliste, animateur, expert de la
communication, il est attaché au multimédia et inscrit, dans son
parcours, aussi bien des émissions sur France 3 que sur Europe 1, des
suppléments éditoriaux en partenariat dans Paris Match que des Web
séries thématiques sur internet.
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